
nisation Mais no&iil 1üi fallait d. l'air,
anais fdesbrouailïdsk angli d UbSuf

ngai ades dmirateur'a ais jusqui'
'des 4oteursaglais h.."T'lui párdonnci

car'ilenest ïortà là pcihe,; iié né ins,
Je ne isniSengpëhér dc" 'coirè'ii on '
patriotisme périclitait :

"Qanökcö.-Eli dotur, l'on"pe ïut tr
bon patriot& et tenir 'à" sa"eau Ma is

chafgds de:.'ujetsi 'Iline siibleà q e
monsieur ]3onseés n'a' pas fini " s où

raconter son petit voage:' suis curîeu
d'entendre' la fin, quoique ce qu'il nous
disait était bic' tiste: -
e'Boxâses.Me tr-oùvant donc au cime-

tière joideaandai' à un gardien 'do'idi
quer le monument'rési dilgéon'iéioii'e"''d
ieti'espolitiques'de 1837 38 et 89 11

nie 'odndlisi±' un olbelis& simple iis
imposnt, élevé sur une petite émincnce
non loin'de l'entiée;' Sr' lusieurs'des
facesje' trouvai gi;avés 'dans'la 'pieri'e'qi,
jo'l'espèele epconseérìa plus longtemps
que nedl'à fait;le ;coeur ingrat: d'une 'foul e
de gens'quî ne sont 'quelque chose: aujöia
d'hui qu'en: vertii"du s6erifiee' gü'ili' flieñ'n
de"lalir ýfortune"et êde'leur vie, les ,inoms

des pitiotes qui périreïnt les arnic o 'la
main ou'sùr' les éChafau'ds politiques" J'y
lus avec 'une émotien, qe je ne saurais
vous décrirealonguè liste'dexöcs martyrs
que j'avais onnus ou vénéiés dans ni jei
ne'sse et le souvenir de leurs actes désinté
ressés deÉeurìsbliinù"dévou'eient de la
sincérité de la noblesse'de'leurs opinis
contrastés mal 'ré moi' aveé"'les nesquinës
luttes des ' petits:',ho'mnes 'd'aujourd'h ui
pour des places éphémères,' pour de l'or,
pou des ttres irdiâ'les m'atter etje ne

pus retenirquelues lärme' jé"ie fais
iux, oyez-vos

can-lad.0h ' onsieur" Bonsens,-
puisque vous' les avez connus, contez-nous
donc ileUr iistoi 'On ' ïe'nous Ci 'p&rl
ja'mais, à présent' de c'es braes et 'c'et hon-'
toux dex les oublier est vrai qu'on ldur

Bo&ss-Ce: serait trop long pour ce
soir, nais une autre fois dès ,que jnaurai
satisfaitn'votre curiosifé sUr l'affaie- du

Pa'eifiqu ej' s dirai' tout ce que je sais
d'dux n' attendant jne vous par era.
que; d'ue des'victimes d'd 'époque'r

equde eno histoire, d'nhommedont le'
nom ne -sé trouve hélàs 'pointsur'* le', catal-

fa'u;bien u1 cau e de lalib«é lui
ait'coût' Iavie

"Tan-lae.~--urait-il' commis une

mauvaise action poui qu on ait ains létri
'sa 'mémoire? suicidé. 1)loi tou-
Bonîs2Il s est icd rt tu

o n od6i6 nb Mis quand vous con-
n z ls tz d'tails e sa 'terrible* finvous
,décideirz voislanie si tout cnleble naat
on ne ni doit oit quelques regrets. Son

nmni étaid iaur Girod. Il était. origi-
naire déJa Seisse frçaisè t dléal un

spx'i reniant, exMalié, il prit pat la

auerre de lindépýndanc du-lexique.: Il
vinf se flxer' parini ndûs ïùelues années
a:ant n6s troubles, éouseâ dans ]c pays une
de nos cmpatrio ites, fit coniaissance avec
les ehe libeux et lorsque commença la

r-ésistchà iniiarmnée reçut l comman-
dôxel des bandes pafiiotes des comtés au

'iùid de fnrl. Le' iuvernemCnt comme
pour lesanuies offrit une forte somnme pour
son arrestation. A lapproche des troupes
royales, soit qu décoraé par, l'inégalité
de'la lutte 'soit q'il ne.ft pas* -la hau-
taur-'de la 2àission qu'il avai.tnaccept'ée il

partitdonnatpdurprétexte' qu'il allait
ehç"eher "des. sécoùrs.' Arrivé près du

fle un offidie r des .àloyaux l'aperçut
courut' 'à ui en lui criant qu'il était son
piisonier. Girod 'se 'tourna- saisit le
pistoletqu'il poait àaein'tureet disant :
"Tu Yux gage cinqConts loismais ti
ne les auras pas" il e fit saiter la cervelld.
L'officié avait'pris la fuite erdy an
qu'il youlait lui ', résiste>r irevint, s empa

de sou cadavre et voulut, réclamer la ré-
compense oer - l l'eût obtenue sans
doûte si"un sergent; témoin de l affaire,
n'eût raconté 'histoiPe et,,,donné le beau

rôle au martyr politique.
QenocA.:-Vous avez''qu'à voir'l Me

voilà encore confondu. 'On dit qu'il faut
êre . h pour 'se,'tuer;, ilr me semble
pourtant'q.'il fut plüs brave, que l'officier

qui voulait le prendre. Monsieur le Doc
teur 'parmi o, amis, qui, ot ét' pris la
'main dan' lé sac et qui se voient convain-

us de mensonge et même' paprjure ce
(.u on dit;en' stiea qu se soient
détruits?

'Inbécile pou quiles prends-,eélI ? ý 1
'Q.continuer.)

DOMINION TH EATR E'
Enace , C/,am 'd-arrs'o

PECTACLE NOUVEUiTOUS 'LES SOIRS-
.3 Amusements pourouus-Chant Danseset Comedie-

,MnieAÄTHALIE0et SoURSTFY.
Le directeuir de cé tliiftre anonce 'ui vient d'engager

une ,,ou, d¡,lam, de New-York et qui débutera la
semlame prochamife.


